
C'EST désormais le révé-rend pasteur Benjamin NsiBeyeme Nsi, qui est le res-
ponsable du champ d'évan-gélisation "Anyos", sis auquartier Nzeng-Ayongdans le 6e arrondissementde la commune de Libre-ville. Il succède au révé-rend pasteur Michel NdongOndo, par ailleurs fonda-

teur de cette communautéreligieuse de l’Église évan-gélique du Gabon (EEG). La cérémonie de passagede témoin entre les deuxhommes de Dieu a eu lieudimanche, à la faveur d'unculte solennel d'au revoirdu responsable sortant.Cette célébration reli-gieuse, riche en émotion,s'est déroulée en présencede plusieurs invités ainsique de nombreux fidèlesvenus dire au revoir à celuiqu'ils considéraient déjàcomme un véritable père.Ces marques d'attache-ment se sont, notamment,traduites par la remise deplusieurs présents à l'inté-ressé. Parmi lesquels, descadeaux pleins de symbole,notamment une tenue depasteur. Saluant ainsi letravail abattu par le révé-rend pasteur Ndong Ondoau cours des 6 ans et demipassés au sein de leurcommunauté.La vice-présidente duconseil presbytéral duchamp d'évangélisation"'Anyos", notre consœurCécile Zang Zue, a tenu àrappeler à ce dernier queles portes du champs

d'évangélisation "Anyos"lui seront toujours ou-vertes. Avant de lui souhai-ter bon vent et plein succèsdans sa nouvelle paroisse. Pour sa part, le révérendMichel Ndong Ondo s'estinspiré du messagecontenu dans sa prédica-tion du jour pour exhorterses fidèles à poursuivrel'œuvre d'évangélisationentamée avec lui. Il s' agis-sait, pour l'essentiel, d'uneinvite divine contenuedans le Livre de Math 28-19-20. Laquelle commande

aux disciples, donc auxchrétiens d'"Anyos" « d'al-
ler dans le monde faire des
disciples. (…) Baptisez-les et
enseignez-leur tout ce que
je vous ai prescrit. »Le rappel de cette impor-tante mission divine  adonc poussé le nouveauberger du champ d'évangé-lisation "Anyos",  BenjaminNzi Beyeme Nzi, à promet-tre de se mettre très vite autravail. « La vison que nous
avons est celle d'aller plus
loin dans l'évangélisation.
Un adage dit "Qui veut aller

loin ménage sa monture".
Et pour ménager cette mon-
ture que nous prenons à mi-
chemin, puisque un travail
extraordinaire a été orga-
nisé par mon prédécesseur,
nous voudrions, à cet effet,
dans les jours qui arrivent,
faire d'abord l'état des
lieux. Notamment en regar-
dant ce qui a marché et ce
qui ne l'a pas été et com-
ment aujourd'hui, avec le
concours de tous, travailler
afin que notre vision soit
concrétisée », a déclaré lerévérend pasteur entrant.

Le relais à Benjamin Nsi Beyeme Nsi
Église évangélique du Gabon/ Changement à la tête du champ d'évangélisation '' Anyos ''
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UNE délégation de la so-ciété Cimaf-Gabon, leaderdans la commercialisationet la distribution du ci-ment, s'est rendue, jeudidernier, au Centre d’accueilpour enfants en difficultésociale d'Angondjé(Capdes) situé dans la ban-lieue nord de Libreville ap-porter des moments degaieté et de joie à ses pen-sionnaires. Cette délégation, compre-nant entre autres, le direc-teur général pays, SalimKaddouri, le DGA pays,Alain Ayoune Origuinowet,et le secrétaire général ad-joint du ministère de laProtection sociale et de laSolidarité nationale, Serges

Alain Eliwantchony, leur a,en effet, offert un congéla-teur de 600L, une machineà laver, un réfrigérateur,une gazinière, quatre ven-tilateurs, et une aide finan-cière pour l’achat de vivres.Au nom des bénéficiaires,le directeur général duCapdes, Brice Effa N'To'o, a

remercié les responsablesde Cimaf-Gabon pour cegeste qui, reconnaît-il, vasoulager l'établissementdans son fonctionnement.Ce centre, qui est « la vi-
trine de notre pays en
termes de prise en charge
des enfants en difficulté so-
ciale», reçoit des pension-

naires dont « l'âge varie
entre 0 et 10 ans, pour ce
qui est des enfants en diffi-
culté sociale», a-t-il précisé Pour sa part, M. Kaddouri arappelé que la Cimaf, dansson volet social, s’intéresseaux personnes en difficultésociale, comme les enfantsdu Capdes. « Nous vou-
drions dire notre joie d'of-
frir ce modeste don qui
participera à égayer les en-
fants pensionnaires ici», asouligné le DG de Cimaf-Gabon. Une démarche socialeconfortée par son adjoint,Alain Ayoune Origuinowet,qui a ajouté que ce gestecadre parfaitement avec lavision des plus hautes au-torités de notre pays quisouhaitent que les entre-prises de ce calibre soientle plus proche possible despopulations en difficultésociale.

Un geste de soulagement de la Cimaf 

Œuvre de bienfaisance/Centre d’accueil pour enfants
en difficulté sociale d'Angondjé (Capdes)

R.H.A
Libreville/Gabon

Remise symbolique des appareils électroménagers
à l'équipe dirigeante du Capdes.
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Bouche d'incendie à l'abandon

Le vieillissement des bouches d'incendie installées unpeu partout à travers Libreville ne semble pas émouvoirgrand monde. Même les services des sapeurs-pompiers,censés les utiliser, paraissent aveugles à l'état de ces ou-vrages.En effet, la majorité de ces bouches d'incendie croulentsous le poids de l'âge et des intempéries. Certaines sontcomplètement défectueuses, mangées qu'elles sont parla corrosion. Elles sont comme grippées et ne fonction-nent presque plus. Cas de celle se trouvant à proximitéde la barrière de Multipress, et qui ne demande qu'à êtrechangée.
Bâtiment médical hors d'âge !

Le contraste entre l'architecture et le design de certainsbâtiments de Lébamba (Ngounié) est saisissant. A titred'exemple, celui qui accueille le service de la PMI. Il estl'un des plus vieux et ancien bâtiment de l'hôpital, qui avu naître des générations d'enfants de la contrée. L'édi-fice est encore fonctionnel, mais a perdu tout son lustred'antan. Il est comme un vestige au sein du centre médi-cal. Le personnel de santé et les usagers seraient bienheureux qu'il reçoive une cure de jouvence pour être plusaccueillant. 
Chaussée décapée

La voirie de Lébamba en mauvais état. Un euphémisme.Certaines artères de la commune ressemblent à despistes en pleine brousse. La couche de bitume a disparudepuis fort longtemps. La situation est beaucoup plus dé-plorable sur l'axe centre-ville-quartier Camp de Bonheur(route de Mimongo). Les véhicules à usage de ''clando''n'y vont presque plus, des nids-de-poule et autres cre-vasses constituant des pièges pour leurs autos sur le tra-jet. D'où les récriminations des habitants de ce quartier.

Piéton

Par IMM
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Plusieurs présents ont été remis au pasteur sortant
de la paroisse d'Anyos par ...
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Le révérend pasteur Benjamin Nsi Beyeme Nsi (g) et son prédécesseur le révérend
pasteur Michel Ndong Ondo.
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... les fidèles, venus nombreux lui dire au revoir, 
le cœur serré.
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